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Une

Préface

Avant de voir la tienne. Avant de te vivre par tous mes sens. Avant de te recevoir à ma
table de vie. Avant de te nommer. Avant de te porter. Avant de laisser grandir.
Préface d’un cadeau pour ta première année parmi nous. Nous.
Maman. Papa. Famille. Une.

Maintenant. Simplement. T’attendre au fil des derniers jours. Te parler à travers la 
lune. Te toucher dans ta bulle. Te deviner dans tes danses et tes silences.
Maintenant. Simplement. Me préparer pour une vie nouvelle. Cette vie que tu m’offres et que 
je ne cesserai de te rendre mille fois plus belle encore. 

Un ou une. Une. Une vie. Une chose. Un rien. Un tout. Une.
Et par-dessus tout : l’amour.

Ignorer encore si tu es fille ou garçon et ignorer encore ton prénom. Ignorer tant de 
choses mais connaître l’essentiel. Savoir pour toi le nid douillet d’un amour, la force de la 
protection, l’unisson de la famille pour te recevoir toi l’un, l’une. Un. Une.

Te dire déjà tout notre amour et dans l’été finissant t’attendre comme on attend les 
fruits d’automne et le chant des arbres aux mille couleurs chatoyantes. Attendre c’est être un, 
une. Attendre c’est encore et toujours de l’amour.

octobre 2002
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Jeudi 3 octobre 02
13h 50

Fanny, Crevette,

Vous êtes partis tous les deux sans moi direction salle d’opération…césarienne.
Cette séparation, je préfère la vivre en vous écrivant parce que là je suis avec vous et je suis 
même tout tout près, mieux qu’un ange gardien.
C’est bien vite que l’on saura si Loup ou Anouchka éclairera mieux que le soleil cet été 
indien.
Ce trois octobre faisant d’une grand mère une arrière grand mère le jour de son anniversaire ! 
Quel cadeau !
Mon cœur bat avec le vôtre et mes mots sont quasi illisibles…. C’est moi qui attends 
maintenant seul dans cette salle d’accouchement où rien ne se passera finalement. 
Je sais que maman est très triste de ne pas avoir fait le voyage en duo jusqu’au bout mais la 
vie décide et personne d’autre.
La vie c’est d’abord toi Crevette, toi qui fais que l’on te verra à l’avance mais qui s’en 
plaindra vraiment ? !
Il y a toute une famille qui attend. J’en connais trois qui vont faire des bonds !
Le temps passe et je vais m’arrêter. Je ne peux plus me concentrer alors je veux terminer cet 
avant vie par le mot qui fait que l’on vit, que l’on rêve et que l’on aime… : l’amour !
L’amour, le plus beau des mots. 
Je vous attends comme un secret, mon petit Loup, ma petite Anouchka et toi ma femme, ma 
Fanny, ma vie.

Je vous aime.

Loup ! Loup ! Loup ! Je hurle dans ma tête et mon coeur! Je suis tout à fait fou mais je
contiens encore mes larmes jusqu’à ce que les accoucheuses nous laissent seuls ! Tu as à 
peine dix minutes de vie et crois-le ou pas tu es né presque à l’instant où je terminais ma 
fiévreuse lettre.

Loup ! Petit garçon ! Petit prématuré mais en pleine forme ! Loup ! Loup ! Nous 
sommes restés longtemps seuls à nous parler, à verser des larmes et à retenir des cris de 
meute !

Maman était dans mes pensées et je devinais quel courage elle avait du avoir pour 
accepter aussi calmement les décisions du gynécologue.
Toi et moi, nous savons que maman n’est pas une chochotte mais nous l’admirons de plus en 
plus. Maman c’est vraiment la femme la plus chouette du monde !

Les heures passent vite à la maternité et à l’instant où je t’écris, je suis à Ciney, nous 
sommes le 7 octobre et je vous ai laissé juste après ton repas du matin à 9h.
Que de précisions papa ! me diras-tu mais c’est que depuis ton premier jour ta vie est 
découpée en cycles. Hé oui ! Petit poids plume, il faudrait que tu grossisses pour quitter le 
centre néonatal mais nous savons être patients et puis avec maman on s’organise bien.
En plus même si je dois tout de même vous laisser de temps en temps , mon année sabbatique 
nous permet d’être souvent ensemble.

3



Tes frères sont venus te voir ! Ce sont des rigolos. Ils ont eu les mêmes réactions qu’à 
notre mariage. Tu te souviens, c’est le jour où j’ai annoncé que tu vivais déjà dans le paradis 
de maman. A propos de paradis, il faut croire que maman a du rêver de petits nuages de pluie 
pour commencer elle aussi à se remplir d’eau et malgré elle à devoir te voir naître plutôt que 
prévu ! Heureusement tout était prêt ! Tu apprendras plus tard qu’une bonne organisation 
permet de remplir un espace temps incroyable ! On a parfois l’impression de faire ce que trois
personnes ne pourraient faire en même temps. Mais stop ! Pas de philosophie maintenant.
Te dire encore que les visites ont commencé et que ton prénom Loup a beaucoup de succès.

Un jour, je t’expliquerai pourquoi nous avons choisi ce prénom mais en attendant, je 
trouve qu’aucun autre prénom ne te conviendrait aussi bien.

Evidemment tous les papas doivent penser cela mais je sais que tous les papas 
n’auront pas la même complicité et c’est sans parler de notre complicité à trois !

Loup ! Aujourd’hui je réalise que je suis pleinement heureux. D’ailleurs il ne m’arrive 
ces derniers jours que de belles choses ! Oui, je suis gâté mais peut-être suis-je comme ce 
patient petit jardinier qui sème et qui récolte ses fruits et ses fleurs avec autant de joie qu’il 
n’a eu de patience.

Loup, tu as quatre jours et je réalise que ce cadeau va me demander un bel effort parce
que depuis quelques jours je suis au four et au moulin mais je sais que le pain est bon et que la
vie est belle.

Il sera bien vite 18h. Le théâtre m’attend. On m’attend. Oh ! Pas comme nous t’avons 
attendu mais on m’attend et c’est déjà une réussite d’être attendu… non ?
Je serai près de toi pour la tétée de minuit si maman est en forme sinon j’irai tout seul te voir 
et te donner le lait de maman par ce petit tuyau magique qui aboutit dans ton estomac en 
attendant que tu aies la force de téter.

Tu sais qu’hier tu pesais moins de deux kilos ! Allez ! Courage petit Loup ! Cela va 
aller ! Nous serons bientôt tous ici avec toi pour rayonner dans nos vies !
Je t’aime mon fils ! Mon quatrième fils ! Mon Loup !

lundi 7 octobre 2002

Retour à la maison. Enfin, retrouver notre petit home sweet home et pour toi, à 
nouveau, un changement. Tu dépasses à peine les deux kilos mais qui peut deviner quelle est 
ta force de vie. Tu grimaces, tu souris et tu te nourris selon tes rythmes faisant de maman une 
source dévouée et attentive.
Voilà toute l’image de la maternité.

Déjà, la page de notre séjour au centre néonatal est tournée. Je garde l’image de 
personnes oeuvrant avec énormément de vocation et d’enchantement. Toi tu ne garderas que 
ton petit bonnet bleu, le seul vêtement que tu portais à ton premier jour.

Petit Loup, il suffit que je t’écrive pour que le soleil perce enfin la masse grisâtre d’un 
ciel d’automne.

La vie dite normale reprend peu à peu ses droits et pour nous, cela veut dire nouvelle 
organisation et toujours mille projets en cours.

Bienvenue donc mon petit garçon. Que ce premier jour chez toi soit à nouveau un jour 
de bonheur.

Te dire aussi que maman et moi sommes plus qu’heureux et que la famille qui 
s’agrandit renforce tout l’amour dont nous avons tous besoin, parfois davantage à des 
moments bien précis mais toujours plus jamais moins.
Bienvenue Loup. Prince d’appartement.
mardi 15 octobre 2002
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Le temps passe. J’ai toujours mille choses à faire et il arrive même que tu les fasses 
avec moi, bien calé sur mes genoux.
Maman et moi, nous te regardons sourire et grossir surtout ! Tu es terriblement volontaire et 
nous devinons déjà que tu seras un petit garçon plein de caractère et drôlement tonique.

Le temps passe et tu auras vite un mois ! Un mois, ça en fait déjà des choses à te dire, 
à te murmurer quand les yeux grands ouverts sont à la recherche de la lumière.

Les jours plus courts sont sans doute un appel à tes regards bleus et maman et moi, 
nous nous y perdons allégrement. La vie est encore plus belle quand on la voit par tes yeux !

mardi 29 octobre 2002

C’est en écriture synchronisée au balancement de mes pieds qui balancent ton relax 
que  je t’écris. Tu souris en dormant.
Que de liens ainsi nous attachent l’un à l’autre, mon fils. Des liens qui sont autant invisibles 
que visibles et qui font que seule la vie sait, dans sa continuité d’instants, faire grandir 
l’amour là où il peut à défaut de là où il se doit.

Ce balancement d’un peu plus de trois kilos me semble aussi léger que l’éternité. C’est
dire si ces instants sont magiques et si la magie passe souvent par le silence.

Je me dis en te regardant si paisible qu’il se peut que déjà des rêves te transportent 
comme ceux de maman qui unit son sommeil au tien.

Dirons-nous assez nous les hommes, la force des mères qu’elles soient d’ici ou 
d’ailleurs ? Dirons-nous assez cette plénitude qui vous lie ? Dirons-nous assez que la force est
autant celle du cœur que celle de la raison ?

Le balancement s’arrête. Ton sommeil est profond. Je te regarde et je sens ce partage 
de plénitude. 

Il ne faut pas non plus que les pères soient sots et se sentent mis à l’écart de tout ce 
que plus d’un résume dans le mot « maternité » ou encore confinés dans ces rôles trop 
souvent stéréotypés qui résument le mot « paternité ».

Maman ou papa le lien est double et solide et si pour toi Loup la nourriture vient d’un 
seul lien, il y a bien d’autres nourritures que je puis déjà te donner. Tiens, ce balancement par 
exemple. C’est déjà un autre jeu à deux et même à trois si on accepte que maman pendant ce 
temps-là se repose.

Ta vie est donc déjà faite de petites et de grandes choses comme te nourrir pour vivre 
et ce balancement sans doute plus ludique que nécessaire mais tellement essentiel à présent 
puisqu’il nous a liés le temps d’un repos et le temps d’un long moment d’écriture.

Je t’aime Loup et ça cela fera bien plus qu’un instant !
Tu te réveilles ! Allez c’est l’heure du bain et c’est moi qui m’en occupe !

lundi 11 novembre 2002
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Ciel ! Décembre est là et pour nous tous ce sera un mois plus que rempli autant que les
caisses qui font notre déménagement. Entre va et vient toi tu profites et tu grossis à vue 
d’œil ! La vie est si belle mais j’ai tant à faire que je regrette de ne pas m’arrêter plus souvent 
pour te regarder plus encore. Rassure-toi d’ici quelques jours on en profitera bien. Demain tu 
auras deux mois et déjà tu changes tellement. On peut dire que tu es un beau bébé ! Ca oui ! 

Nous devons te dire aussi qu’autour de toi la vie s’organise et chacun prend ou reprend
sa place. Ainsi, tes grands frères qui d’une semaine à l’autre te redécouvrent et t’entourent de 
leurs cris, de leurs énergies, de leurs jeux. Et puis, dans les silences, tu ne te plais qu’au bout 
d’un moment préférant les chants de maman ou l’ambiance d’une visite en famille. Tu peux 
donc te réjouir puisque décembre et sont cortège de fêtes est là !
Allez ! J’ai encore mille choses à faire ! Gros bisous mon Loup !

lundi 2 décembre 2002

Loup, nous voilà en 2003 ! Que de choses en un peu plus d’un mois. Tout d’abord, 
nous avons déménagé et nous habitons désormais à Pessoux. C’est là que tu vas grandir et 
sans doute aller à l’école mais d’abord grandir avec tes frères qui sont heureux de retrouver la 
pleine campagne et qui feront de la maison un palais des rires et des bonheurs.

Première Saint-Nicolas, premier Noël et première nouvelle année voilà déjà des 
privilèges quand on naît en automne. Aujourd’hui tu auras vu ta première neige et chaque jour
qui passe est un jour plein.

Maman et moi, évidemment, nous trouvons que tu es le plus beau bébé du monde mais
c’est notre monde à nous. Il faut dire que tu es craquant avec tes petites fossettes sur tes mains
potelées, avec tes yeux qui annoncent tes sourires, tes lèvres qui commencent à ronronner des 
« rheu » et des « arheu ». N’oublions pas ton appétit féroce et cette volonté de grandir qui fait 
oublier le petit bébé que tu étais il y a trois mois.

 Durant ces vacances, tu auras, à ta façon, participé au premier stage organisé dans 
notre nouvelle maison baptisée la maison aux enfants. Il y aura d’autres rencontres et un jour 
tu seras toi aussi avec tes frères dans l’ambiance de ces jours réservés aux enfants. 
La vie nous emporte tous et nous courrons avec elle. La vie est si belle avec tes frères et tout 
ce nid que l’on appelle la famille et dont tu découvriras peu à peu les infimes richesses.
Que cette année 2003 qui sera celle de ton premier anniversaire soit une année toute en beauté
et en douceur. Pour sûr, je sais déjà qu’elle nous réserve de belles choses et qu’il faut en 
profiter pleinement. Gros bisous Monsieur Loup.

lundi 6 janvier 2003

JE T’AIME 
MY LOVE !
Je t’aime plus que la raison, plus que l’intelligence, plus que les corps et l’âme. 
Je t’aime comme on respire aspirant chaque bouffée d’air pur comme une renaissance, un 
nouvel appel à la vie, une passion qui s’enflamme…
Je t’aime comme l’enfant s’abreuve au sein maternel, sans conscience de ce qui lui arrive, 
sachant que c’est bon pour lui, en confiance…
Je t’aime comme un météorite qui aspiré dans l’orbite de sa planète inlassablement l’entoure, 
louvoie et insensiblement s’approche de cet autre qu’il désire.
Je t’aime comme la fleur attend son rayon de soleil pour grandir et enfin s’épanouir à la fin 
d’un hiver toujours trop long dans l’attente du renouveau créateur.
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Je t’aime mille fois mille fois comme le mathématicien attaché à ses théorèmes, son tableau 
noir et sa craie blanche dans un tourbillon de tangentes et d’exposants, preuves de sa raison de
vivre.
Je t’aime comme une femme aime, dans l’esprit et la parole, dans le cœur et l’âme, dans le 
corps et son toucher, en caresses interminables, en mise à nu de l’intimité, dans sa découverte 
les cinq sens en alerte, le toucher et sa peau, l’ouïe et ses bruissements, la vue et ses 
éblouissements, le nez et ses parfums, la langue et ses délices.
Je t’aime comme seul le rêve le permet, en totalité, sans traître pensée ni arrière-goût, en folle 
simplicité, en parfum d’éternité, en élan procréateur, en co-admiratrice de la beauté et de la 
perfection par nous nées.
Un 8 janvier les pieds gelés, le cœur enflammé…
Un soir dans le silence d’un nourrisson ensommeillé…
Un mercredi pour aimer encore et le dire…encore…
Un froid pour mieux se blottir…
L’amour.

Un biberon se vide comme le calendrier de ses jours. Un biberon se vide pour combien de 
langes remplis. La vie d’un bébé s’écoule ainsi entre petits ou gros sommeils, petits ou gros 
pleurs, petits ou gros appétits…, la vie s’écoule et le bébé grandit. T’écrivant, je réalise que 
moi aussi je grandis même si pour nous les adultes, stupidement, on dit que l’on vieillit. Toi et
moi sommes pourtant si proches dans ces moments qui n’appartiennent qu’à nous et qui 
valent bien ces moments dont tous les livres nous assomment en avançant qu’ils existent 
surtout entre mère et enfant. Nous avons aussi nos moments et pour rien au monde je ne les 
négligerais même si, travail oblige, il faut se résoudre à se séparer. Se séparer, cela veut dire 
aussi mieux se retrouver. Retrouver ton parfum, ta respiration  tes balbutiements, tes petites 
mains qui touchent mais ne savent pas encore prendre. Bientôt tu pourras me tenir aussi bien 
que je te tiens.

Loup, les jours passent et je voudrais t’écrire davantage mais le temps n’est pas 
toujours à l’écriture et la vie ne laisse pas toujours le temps. Quoi qu’il en soit, je suis un papa
très heureux et je sais que de merveilleuses choses nous attendent et avec maman et avec toute
la famille autour. Je t’embrasse.

16 Janvier 2003

Jour de neige, jour de fête, jour d’amour, jour de la famille, jour de bonheur, jour de 
ton baptême. En me préparant à t’écrire, je viens de lire ce que maman avait écrit par surprise 
pour moi ! Cette maman tout de même ! Enfin ,tu devines ainsi l’amour qui nous anime et le 
bonheur qui règne dans notre maison.

Aujourd’hui, jour anniversaire de notre mariage, c’est le jour de ton baptême. On se 
prépare autour d’un bon feu de bois parce que la neige est arrivée et comme tu le vivras un 
jour toi aussi, la neige rend tes frères fous de joie.
Petit Loup, la vie est tellement belle quand elle s’étale autour de ceux qu’on aime. 
Aujourd’hui, toute la famille se rassemblera autour de toi et ce sera une belle occasion de faire
la fête. Nous sommes, maman et moi, vraiment heureux de te voir recevoir le baptême et 
d’ouvrir ainsi un nouveau chemin dans notre vie. Tu sais, il y a parfois des éloignements et 
des rapprochements entre les hommes et Dieu. Tu apprendras petit à petit, la joie de vivre et 
de savoir qu’on appartient aussi à une immense famille mais plus tard, tu apprendras aussi 
qu’il faut savoir se forger soi-même une âme et un cœur solide mais aujourd’hui tu es un bébé
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et ta première envie est de te nourrir et de te reposer dans une douce chaleur. En tant que 
papa, je ferai toujours tout pour que rien ne te manque et surtout pas l’amour.
C’est jour de fête et en chœur nous te le disons tous : on t’aime !

dimanche 2 février 2003

Loup, plus d’un mois a déjà passé depuis mes derniers mots ! Ton baptême fut une 
réussite même si toi, tu auras été perturbé par tout ce monde ! Il faut dire que la neige a 
déchaîné nos envies de bagarres et de rigolades ! Un baptême mémorable et déjà tant de 
beaux souvenirs autour de toi. Aujourd’hui, maman, qui a repris le travail, les frères à l’école, 
nous laissent en tête à tête. La semaine dernière, vacances de carnaval, nous avons cassé des 
murs et la maison se transforme ! Peu à peu, cela devient chez nous. Quant à toi, tu changes 
de jour en jour et tu resplendis de beauté et de joie de vivre ! Tu es un bébé adorable et si 
facile ! Même si la nuit n’est pas encore complète on a toujours droit à tes sourires et à tes 
regards clairs.
Mars est là et bientôt le printemps. Il est temps de voir la maison du dehors et là aussi, il faut 
casser les murs pour que tout apparaisse serein et accueillant au grand jour. Et puis, bientôt, tu
gambaderas dans l’herbe et tu nous appelleras pour nous montrer tes exploits.
Petit Loup, la vie passe et s’il y a trois mois que nous sommes ici à Pessoux, cela me semble 
déjà bien plus tant la vie s’écoule paisiblement et dans un bonheur grandissant.
Je veux te dire aussi combien tu as une maman formidable qui veille sur toi et qui t’aime à 
tout casser ! Maman, c’est comme un soleil dans la maison, une chanson qui nous berce avec 
une odeur de gâteau dans l’air. C’est un peu de folie quand le monde se prend trop au sérieux 
et un peu de sérieux quand nous faisons trop les fous ! Une maman vit par amour et pour 
l’amour. Tu es son enfant et j’espère que toujours ensemble nous serons heureux avec une 
famille qui ira s’agrandissant.
Bon, maintenant, je vais reprendre le travail d’embellissement de notre maison. Toi tu dors 
paisible et tu as bien raison !
A bientôt mon fiston ! Dans quelques jours, il y aura déjà un an que maman et moi nous 
entrions dans l’église pour nous marier mais aussi pour partager le secret de ta naissance !

mardi 11 mars 2003 

C’est le printemps ! Grande promenade au soleil et retour à la maison ! Je faisais déjà 
de longues promenades avec tes frères mais avec toi, nous découvrons un autre village et j’ai 
l’impression parfois de rêver !
C’est le printemps et la vie bat son plein ! Travaux à la maison, travail pour maman à la 
maternité ! Toi, tu grandis en douceur dans ce rythme de vie qui s’unit au rythme des jours et 
tout doux, tu deviens un petit bonhomme tout rond et tout sage ! Tu es un petit rigolo et tu 
reconnais déjà beaucoup de visages ! C’est le printemps et pour sûr c’est toi la plus belle fleur
de notre grand jardin !

vendredi 21 mars 2003

Ciel ! Le temps passe ! Nous voilà déjà au bout du fil d’avril et les beaux jours de 
soleil nous ont déjà fait rêver de l’été !
Mai va pointer le bout de son nez et toi tu grandis en sourire et en harmonie avec nos vies 
d’adultes s’accordant entre travail et familles ! Petit Loup, le bonheur entre ainsi davantage 
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dans cette maison que les coups de masse transforme et qui verra l’été la transformer 
définitivement ! Toi tu auras bien vite sept mois déjà et tu changes sans cesse entouré de 
l’amour de tes frères et de tant de cœurs qui se réjouissent de ta bonne humeur et de ta beauté 
car c’est vrai, tu es un beau bébé et pouvoir te garder maman et moi en nous accordant dans 
des horaires de vie et d’amour est déjà un bonheur !
Avril s’en va et mai va faire la fête !
Gros bisous fiston !

lundi 28 avril 2003

Pour toi c’est toujours la première fois ! Il y a deux jours tu faisais ta première sortie à 
vélo ! Depuis peu aussi tu aimes rester debout tout fier dans ton parc ! Au fil des jours qui 
passent tout ce que tu fais pour la première fois émerveille la famille alors que chaque chose 
n’est pas nouvelle, pas inconnue…voilà la magie de l’enfance.
Petit Loup ! Nous sommes déjà en été et ce sera pour toi le temps de mille premières fois ! Je 
réalise aussi que ton premier anniversaire se rapproche à grands pas et chaque jour de cette 
première année est un véritable cadeau !
Gros bisous !

30 juin 03

Mon fiston, chaude soirée d’été et la douceur de te retrouver en mots quand maman 
fait la nuit et quand les frères seront bientôt de retour. Depuis plusieurs jours l’envie me 
pousse à te parler d’un tas de choses allant de la beauté de la nature à la grandeur de l’univers,
de la simplicité du brin d’herbe à la complexité de la vie entre hommes.
Te dire aussi combien est grand mon besoin de m’alléger et sans doute ai-je soif de simplicité 
comme le brin d’herbe a soif ce soir de la pluie qu’apportera sans doute un orage. 

J’ai poussé ainsi bien des souvenirs dans un oubli matériel. Avec tes frères, nous avons
parlé de ces cahiers remplis de mes mots pour eux mais qui n’étaient pas comme ce présent 
que je t’offrirai pour ta première bougie. Alors, ensemble, nous avons convenu de les oublier 
car l’essentiel est notre bonheur d’aujourd’hui et je réalise que faisant cela je me suis 
davantage rapproché de toi et de cette vie qui nous a fait nous maman, mes fils et toi mon fils 
bébé Loup.

Ce soir, c’est de tout ce bonheur que je voulais te parler. Le bonheur qui  est en de 
petites et de grandes choses et qui nous tient debout aussi bien que toi dans ton parc, toi qui 
depuis bientôt dix mois, nous comble de tes sourires et de vraies faim et soif de vivre !
Petit Loup, il se peut que tu sois le bonheur personnifié.

Ce soir, je pense aussi au ventre de maman qui attend avec impatience qu’un autre 
bébé fasse son camp et qu’il vienne vous retrouver tes frères et toi sur le sentier des aventures 
de l’enfance !

Sache petit homme que nous t’aimons énormément et que la vie avec toi est encore 
plus belle que belle !

vendredi 11 juillet 2003

Mon chéri chéri ! Hier soir, maman rentre du travail avec un sourire radieux et elle 
m’annonce que pas de doute, un bébé grandit dans son ventre ! Ah ! Quelle joie ! Quel été ! 
Quel bonheur ! Que la vie est belle ! Y a t’il plus belle chose à t’écrire à toi qui auras bien vite
une première bougie à souffler ? ! Avec l’été et les vacances les frères profitent autant que toi 
et je me réjouis de savoir que dans quelques mois vous serez quatre à ouvrir de grands yeux 
pour voir ce bébé qui fera notre printemps 2004 !
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Petit Loup, te dire à nouveau que depuis deux ans la vie est tellement merveilleuse et 
que chaque jour qui passe est comme un pas dans un champ de fleurs et de lumière ! Le 
bonheur s’offre à nous et maman et moi sommes super décidés à en profiter ! Tu 
t’imagines ? ! Il n’y pas encore deux ans que maman et moi nous nous nous connaissons ! 
C’est cela le grand amour, la bonne route toute pleine d’aventures et de rêves mais aussi de 
réalités ! ! !  La prochaine réalité c’est l’anniversaire de maman dimanche ! 25 ans et quel 
cadeau !

Gros bisous mon Loup !
vendredi 25 juillet 2003

Bigre ! Bougre ! Septembre est déjà là ! Rentrée, agitation et envie folle de prolonger 
les vacances ! Quel été merveilleux, premier été avec toi, les frères et toute la famille autour. 
Des journées d’enfants où tes regards amusés invitent tout le monde à partager quelques 
instants de cette première année de vie où tu portes une grosse part de notre bonheur !

Sais-tu que tu auras bien vite un an, sais-tu qu’au printemps tes yeux s’écarquilleront 
pour l’arrivée d’un petit frère ou d’une petite sœur ? Sais-tu que nous débordons de projets et 
d’envie de partager autour de cette grande table qui trônera bientôt au milieu de la maison ?  
Sais-tu que mille bonheurs nous attendent et que nous t’armerons au jour le jour contre 
l’ennui, la tristesse ou la peur ? Sais-tu que la joie de profiter des simples choses et des 
instants qui passent se partagent avec toi ? Sais-tu que ta maman est tellement fière de toi et 
de cet avenir d’enfants ? Sais-tu que je serai papa pour la cinquième fois et que tous vous êtes 
des soleils et des tournesols à la fois ? Sais-tu que la maison se transforme pour accueillir tous
ces bonheurs ? Sais-tu tout ce qui t’attend ? Septembre est le mois qui te mettra un jour toi 
aussi en mouvance et en partance pour de belles aventures mais aujourd’hui tu approches de 
ton premier anniversaire et je souhaite que nous profitions davantage encore de cette petite 
enfance qui éclaire nos vies !

Ma pause est terminée ! Mille choses à faire et tout plein à donner ! Gros bisous mon 
petit Loup !
             vendredi 12 septembre 2003

Les feuilles tombent comme les mots pour ce dernier rendez-vous d’écriture. Hé oui ! 
Tu as soufflé ta première bougie et ta première année est donc bouclée ! Il me reste l’envie de 
te dire mille choses encore mais je sais que partager ta route m’en donnera le temps…. Des 
mots viendront qui donneront du sens à ta vie. Nous t’entourerons des mots comme bonheur, 
tendresse, imagination, joie de vivre, rencontre, partage, famille, amour et amitié….

Ton deuxième printemps t’apportera un petit frère ou une petite sœur et la vie fera 
grandir notre famille. Je sais qu’un jour, tu liras ces pages et que tu souriras.

Je voudrais que tu imagines un jardin au soleil et des rires d’enfants, une table qui 
attend les convives et dans l’air des chansons d’amour. Je voudrais que tu vives dans la 
sécurité de la famille et de l’affection. Je voudrais que tu fasses des rêves et que tu en réalises 
beaucoup. Je voudrais que tu sois toujours toi et que rien ne te semble lourd car crois-moi 
c’est d’un pas léger et d’un cœur grand ouvert qu’il faut traverser la vie.

Il me reste à te dire à toi comme je l’ai si souvent répété à tes grands frères : je t’aime !
Bien entendu l’amour de maman se lie au mien et c’est tous ensemble que nous te 

disons :Longue et belle vie à toi Loup ! 
UNE c’est ta vie qui vaut toutes les vies parce que cette vie sera unique ! Fais-en 

quelque chose de beau, de simple et de vrai !
Ton papa

vendredi 10 octobre 2003
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